
Ni spectateurs, ni résignés, mais DETERMINES! 
 Les étudiants expriment de plus en plus leurs inquiétudes quant à la dégradation  de 
leurs conditions de vie et d’études. Alors que les jeunes sont les premières victimes de la 
crise économique et sociale, le gouvernement ajoute de la crise à la crise, par ses choix poli-
tiques: en supprimant des postes dans l’éducation, en  privatisant les services publics, il 
s’attaque aux populations déjà les plus précarisées. 
 Or les moyens existent, contrairement à se que rabâche le gouvernement depuis des 
années. Il en donne lui-même la preuve en mettant 360 milliards à la disposition des ban-
ques. L’éducation et les quelques millions nécessaires ne sont seulement 
pas du tout la priorité. 
 Il est temps pour les étudiants de se rendre compte de la profon-
deur et de la violence des attaques que subissent l’Education Natio-
nale et le monde universitaire.  
 Nous avons voulu synthétiser les conséquences des réformes qui sont 
en cours, ainsi que ce nous préconisons: enfin,  

      PRIORITE A L’EDUCATION!! 

   

Réforme des IUFM 
• Du bac +3 au bac +5:  la déqualification 

de la Licence, et de l’ensemble des diplô-
mes. 

• La masterisation des IUFM: création de 
masters « éducation ». Et s’il n’y a plus de 
concours, il n’y a plus de statut de fonction-
naire... 

• La fin du statut d’enseignant stagiaire: 
plus de formation pédagogique, ni de ré-
munération du stage. 

 

=> Nous exigeons le retrait de ce projet de ré-
forme gouvernemental. 
 

=> Nous exigeons la mise en place d’un cadrage 
national des diplômes qui garantisse l’égalité 
entre les étudiants, et la valeur des diplômes. 
 

=> Nous nous opposons à l’instauration  de la 
sélection à l’entrée du Master. 

De l’argent pour  
l’enseignement supérieur 

=> Nous refusons les 900 suppressions 
de postes dans l’enseignement supérieur. 
Et exigeons  un plan de recrutement d’en-
seignants et de personnels administratifs 
pour  permettre véritablement un en-
seignement de qualité. 

REUNION D’INFORMATION 
Le 13 NOVEMBRE 17H15  
À GERGO. 
 
 

Dégradation des conditions de 
vie et d’étude 

• La disparition de 35000 boursiers. 
• Augmentation du coût de la vie de 6%, 

pendant que les bourses baissent de 
1%. 

• Rapport Lambert préconisant la pri-
vatisation des CROUS. 

 

=> Nous exigeons la mise en place d’un plan 
pluriannuel  contre la précarité et contre le 
salariat étudiant. Nous proposons la mise en 
place d’une allocation d’autonomie pour 
tous les jeunes en formation. 
 

=> Nous exigeons le rétablissement immé-
diat des 35000 boursiers manquants en 
2008 et l’augmentation du nombre et du 
montant des bourses. 




